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Hansjörg Frank: Politik, Wirtschaft und Religion im oberen Toggenburg 1650-
1690. Nesslau, Scherrer, 1990.109 S., Abb. (Beiträge zu Kultur und Geschichte im
oberen Toggenburg 1).

Die vorliegende Publikation ist aus Anlass des 300-Jahr-Jubiläums des Ober-
toggenburgisch-Evangelischen Stipendiums Giger-Scherrer-Klauser entstanden,
allerdings erfährt man erst auf den letzten Seiten, worum es sich bei diesem
Stipendium handelt. Privatstiftungen wie diejenige der Giger, Scherrer und Klauser,

der um 1690 vermögendsten Familien im oberen Toggenburg, wurden im
17. Jahrhundert als Reaktion aufdas desolate Armenwesen in den Gemeinden und
auf die fürstäbtische Rekatholisierungspolitik ins Leben gerufen. Sie hatten eine
leistungsfähigere Sozialfürsorge und die Untersützung der damals bedrängten
evangelischen Kirche und Schule zum Zweck. Hansjörg Frank geht jedoch nur am
Rand auf das Giger-Scherrer-Klausersche Stipendium ein, sein Ziel ist es, «an
einzelnen thematischen Schwerpunkten» wie der politischen Situation zwischen
1650 und 1690, den Auseinandersetzungen zwischen Abt und Landleuten um das
Militärwesen, der Wirtschaft und den konfessionellen Spannungen zu zeigen,
«wodurch der Alltag der Toggenburger im 17. Jahrhundert geprägt wurde» (S. 10).
Die Lektüre hinterlässt einen etwas zwiespältigen Eindruck. Der Autor streift
wichtige Themenbereiche, ohne sie umfassend abzuhandeln, er räumt denn auch
ein, dass es ihm aus Zeit- und Platzgründen nicht möglich gewesen sei, das reiche
Quellenmaterial - Sechs repräsentative Dokumente sind im Anhang abgedruckt -
genauer auszuwerten. Dabei hätte eine genauere Untersuchung zum Beispiel der
Stifterfamilien sicher neue Erkenntnisse über den politischen Einfluss und den
Lebensstil der ländlichen Oberschicht geboten. Ob dies Gegenstand des nächsten
Bandes der neuen Reihe, über deren Herausgeberschaft und Zielpublikum der
Leser keine Hinweise findet, sein wird? Andreas Fankhauser, Solothurn

Frederic S. Eigeldinger: «Des pierres dans mon jardin». Les annees neuchäteloises
de J.-J. Rousseau et la crise de 1765. Paris/Geneve, Champion/Slatkine, 1992.
730 p.

L'abondance des travaux relatifs ä la «lapidation de Mötiers» semblait avoir
epuise toute possibilite de glose. Frederic S. Eigeldinger a releve le defi en se
fondant principalement sur la correspondance de l'ecrivain (sur les quarante-neuf
volumes que compte la Correspondance complete de R. A. Leigh, quinze sont
reserves au sejour neuchätelois de Rousseau). Partant de ce fait divers apparemment

banal dans le contexte rural du XVIIP siecle, il vient d'offrir en effet une
contribution marquante aux etudes rousseauistes et surtout un eclairage neuf sur
l'arriere-plan politique et religieux de l'«affaire» qui risque, et ce serait infiniment
regrettable, d'echapper ä la recherche historique.

Un rappel du scenario d'abord, oü l'auteur reconnait les quatre phases d'un
drame (p. 403-404). Rousseau, persecute apres la parution de YEmile, trouve
refuge ä Mötiers et est admis ä la communion par le pasteur de cette paroisse. La
publication des Lettres ecrites de la Montagne noue l'intrigue, qui aurait pu se clore
par «un denouement de compromis»: la Venerable Classe obtient la Suspension de
l'edition des CEuvres completes; le roi de Prusse renouvelle sa protection ä Jean-
Jacques. Mais la Lettre de Goa, due ä Pierre Alexandre DuPeyrou, ranime le debat
et la peripetie aboutit au nouvel exil de Rousseau et egalement ä un desaveu
cuisant et «europeen» de nos «ministres».
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Parallelement, ce beau livre de raison et de passion, qui a valu ä F. S. Eigeldinger
le titre de docteur es lettres, s'organise autour de quatre parties. La premiere,
«Jean-Jacques Rousseau ä Mötiers», finement et perfidement ouverte par une
lettre de Voltaire, plante le decor: les circonstances et les acteurs avant les oecupations

et les preoecupations de Jean-Jacques. Intitulee «Les evenements et les livres
(janvier-septembre 1765)», la deuxieme, chronologique, etablit les faits et va
au-delä des desordres de la nuit du 6 au 7 septembre pour embrasser la defense

neuchäteloise des localites jusqu'au milieu du XIXe siecle... La troisieme, «Un
conflit par personnes interposees», revient ä l'approche thematique et developpe la
these centrale, convaincante, de deux individus, un ecrivain celebre et son pasteur,
qui deviennent, ä leur insu, les «Champions» sacrifies sur l'autel des affrontements
internes ä la principaute de Neuchätel, attises par des pressions exterieures,
genevoises et bernoises notamment. Le «cailloutage» est presente dans la eontinuite de

la condamnation du pasteur Ferdinand Petitpierre, qui a aussi «fait le tour de

l'Europe philosophique»! et comme premices ä l'affaire des fermes. La derniere
section, La vision de Pierre de la Montagne, dit le Voyant, consiste en une edition
critique de haute erudition. A noter que toute l'etude est partie de ce texte peu
connu: F. S. Eigeldinger y prend le contre-pied de la critique litteraire, par trop
encline ä ignorer les «minora».

Cette recherche ä la fois historique, philologique et litteraire, est finalement une
illustration toute d'intelligence du retour de l'evenement, qui caracterise aussi

l'evolution de notre discipline. A l'histoire des idees, i'«evenement-symptöme»
apporte en l'occurrence des apercus nouveaux sur les debats des Lumieres, ä

travers la confrontation du theisme de Rousseau, du deisme de Voltaire et de

l'orthodoxie suspecte des pasteurs. A l'histoire suisse et neuchäteloise, il fournit un
saisissant tableau du fonetionnement reel des institutions d'Ancien Regime et des

aristocraties locales. Le lecteur completera son information en Consultant l'article
du theologien Gottfried Hammann, «La Venerable Classe vers 1760 et l'affaire
Rousseau»: une Intervention suscitee par F. S. Eigeldinger, maitre d'oeuvre d'un
recent colloque consacre au meme sujet (La ville s'etend sur tout lepays. Actes du
colloque «Rousseau, Neuchätel et l'Europe» [Neuchätel, 14 novembre 1992], edites

par Frederic S. Eigeldinger et Roland Kaehr. Neuchätel, Association Jean-Jacques
Rousseau, 1993, 167 p.). Andre Bandelier, Peseux

Johann Heinrich Pestalozzi: Politische Schriften. Hg. von Ruedi Graf. Basel,

Birkhäuser, 1991. 464 S. (Birkhäuser Klassiker, Neue Folge).
In seinen politischen Schriften bringt Pestalozzi sein persönliches Leiden, aber

auch sein leidenschaftliches Engagement am gesellschaftlichen Zustand seiner Zeit
zum Ausdruck, ein Engagement, das schon in seiner Jugend einsetzte, noch bevor
er sich der Volkserziehung zuwandte. Die hier vorliegende Sammlung enthält
Aufrufe, Abhandlungen und Berichte aus den Jahren 1872-1815 und spiegelt seine

Stellungnahmen zu den Ereignissen während der dunkelsten Zeit der neueren
Schweizergeschichte, von den letzten Jahren des Ancien regime bis zur Restauration.

Die Texte dürften auch den Historiker interessieren, da sie alle aus einer
konkreten Situation heraus entstanden sind. Pestalozzis Beobachtungsfeld ist
erstaunlich vielseitig. Es umfasst das Strafrecht, die Eigentumsordnung, die
Steuergesetzgebung, Verfassungsfragen, Probleme der Landwirtschaft und der
Industrialisierung. Von zentraler Bedeutung ist die - nicht veröffentlichte - Schrift «Ja
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